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La Société Sainte-Cécile

La Sociéte Sainte-Cecile, dont le

but principal est de propager la

bonne musique parmi les étu-

diants, est sous la direction du R.

P. Henri Dulude. assisté du Conseil

suivant:

Président: M. Gilles Lefebvre,

directeur de l’ensemble universi-

taire;

Vice-présidents: MM. Lueien La-
fleur, président de la fanfare, et

Georges Perreault, président de la
chorale;

Secrétaire-trésorier: M. Jean-Luc

Pépin;

(onseillers: M. Guy Cantin, re-

presentant la fanfare, Rosaire Mo-

ru, représentant la chorale, et M.

Raymond Berthel, représentant

l'Ensemble universitaire.

L'inscription des membres se

poursuit depuis quelques jours et

a maintenant atteint le chiffre de

soixante-dix; l'on espère se rendre

à la centaine.

En plus des réunions privées, la

Société présentera des concerts pu-

blics, mettant en vedette des élè-

—

cette question de pius en plus à

l’ordre du jour: l'orientation pro-

fessionnelle.
ll distingua tout d'abord crien-

tation professionnelle, sélection et

direction spirituelles: montrant

; comment l'orientation profession-

i nelle est “un procédé par lequel

! on aide l'individu à se choisir, à
i s'initier et à progresser dans une
; profession”. Il exposa ensuite com-

; ment l'orientation professionnelle

‘ suppose la connaissance de l'indi-
vidu, celle du monde du travail

comme celle du marché du travail.

De plus ie succès de l'orientation

dépend de la collaboration des pa-
rénts, de l'école, de l'industrie et
des unions ouvrières. En con-

‘cluant, M. Chagnon rappela briève-
ment l'histoire de l'orientation

professionnelle en Europe et en

! Amérique et affirma qu'elle ne

; pouvait avoir de portée sociale que

si elle devenait entreprise d'Etat.

Le Directeur des D.F. félicita

M. Chagnon et le groupe d'étu-

diants qui l'avaient écouté avec

| tant d'intérêt.
—_—_

ves ainsi que des artistes invités |

avantageusement co.nus.

Les amis de notre Société vou-

dront bien surveiller les annonces

en vue de notre soirée de la Sain-

te-Cécile et apporter à nos jeunes

musiciens l'appui de leur présence
et de leur encouragement.

+ +.

Plusieurs professeurs de notre

institution ont obtenu des grades

académiques récemment. Le R.

P. Désiré Bergeron, O.M.I, ayant

composé une thése sur la Person-

nalité internationale du Saint.

Siège, a mérité le doctorat en

droit canonique; le R. P. Maurice

Beauchamp, O.M.I, ayant soutenu

une thèse sur la Méthode thomiste

de la théologie naturelle, a obtenu

le doctorat en philosophie (charte

pontificale); le R. P. Anatole Wal-

ker, OM.I, s'est vu conféré le

grade de maître ès-arts après avoir

présenté une thèse sur la Notion

de I'“Image’” dans l'oeuvre de saint

Thomas.

x # #

Ouverture officielle des Débats

français

L'année académique aux Débats

français s’est ouverte officielle-

On demande
|

une amnistie

générale
QUEBEC, Qué, le 23. (D.N.C )—

Une demande d’amnistie générale
pour le- recrues appelées à l’en-
trainement avant l'amendement
exemptant toute personne adon-

| née à l’agriculture, à la pêche et
:à la sylviculture, a été une des
résolutions principales adoptées
i hier aprés-midi à la séance de
clôture du congrés général de
l'Union catholique des Culti-

| vateurs.
Toutes les resolutions adoptées

jà l’unanimité par le congrès géné-
«ral avaient été formulées dans des
|congrès régionaux tenus antérieu-
| rement.
| Le congrès s'est terminé dans la
plus parfaite harmonie après deux
jours de travail très intense. La
‘séance de clôture était sous la pré-
sidence de M. l'abbé Guy Racicot,
aumônier de l'Union diocésaine de

; Montréal. I! y eut allocution de fin
de congrès par le président géné-
ral. M. Abel Marion. par l'aumô-
«nier général, le R. P. Léon Lebel,

ment jeudi dernier à la salle aca-'s.p. et un intéressant discours de

démique, Une centaine d'étudiants

du cours des arts et de la faculté

de philosophie assistaient à cette

réunion où le président des D.F,

M. Jean Lupien, adressa la parole

avant de présenter le conférencier

de circonstance, M. Maurice Cha-

gnon.

Le président des D.F. fit des

commentaires appropriés sur le

programme des séances hebdoma-

daires du premier semestre. Les

modifications que le Conseil a cru

bon de faire à la méthode ordi-

naire de présenter les débats ont

pour fin de les rendre plus vivants

et de donner à l'auditoire l'occa-

sion d'y participer activement:

quatre orateurs, partagés en équi-

pes affirmative et négative, expo-

sent leurs opinions sur un sujet

donné, ayant eu soin de se choi-

sir chacur un partisan attitré qui

se chargera de défendre sa thèse

aussitôt la réplique des orateurs

terminée; puis la discussion se gé-

néralise  jüùsqu'au moment où

l'heure venue, le président de l'as-

semblée demande aux juges de

rendre leur verdict. Cette mé-

thode. dite parlementaire, a déjà

fait ses preuves et il est à espérer

qu'elle sémers encore plus d'en-

thousiasme cette année au sein

de notre Société. Le président ex-

horta les membres à considérer

ces reunions comme un complé-

ment nécessaire à la formation,

surtout dans les circonstances trou-

blées où nous avons à préparer

notre avenir et où, sur les ruines

qu'entasse la guerre. nous avons à

bâtir nos vies.

Monsieur Maurice Chagnon n'est

certes pas un inconnu dans notre

milieu. Ancien président des étu-

diants. il s’est mêlé à toutes leurs

relations extérieures et a participé

de façon fort efficace à nos débats

interuniversitaire. Depuis deux

ans M. Chagnon suit des cours de

spychoiogie expérimentale à l'Ins-

titut de Psychologie de l'Univer-

sité, et au cours des dernières va-

cances, il passa deux mois à l'Ins-

titut canadien d'orientation pro-

fessionnelle de Montréal où il a'i-

nitia directement aux méthodes of- |

ficielles d'orientation. M. Chagnon

étail donc tout préparé pour nous ‘

faire un exposé clair et précis sur
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M. Jean-Baptiste Lemoyne, prési-
dent de l'Union diocésaine de St-
Hyacinthe.

Voici les principales résolutions:
Demande d'incorporation par loi
spéciale: demande d'amender le
Code scolaire afin de donner le
droit de vote aux propriétaires
que leur cotisation soit payée ou

non, comme dans la loi des cités
let villes et le Code municipal;
| demande d'amender la loi des so-
ciétés de patrons pour en faciliter
‘la transformation en société coo-
i perative ou syndicat coopératifs:
demande à l'Office du Contrôle des
Prix et du Commerce en Temps
de Guerre, d'élever les prix des
pommes de terre. du bois, de la
laine et du beurre: de ne pas
priver les cultivateurs des pièces
de rechange et de matériel agri-
cole indispensable; j'on demande
au ministère de la Colonisate n de
l'Agriculture. de mettre un plus
grand nombre de pelles mécani-
ques en service pour le creusage
des cours d'eau: une demande est
faite pour que l'on élève le salaire
des bûcherons à $75, par mois.

les cercles forment une campagne
en faveur de la fréquentation sco-
laire au moins jusqu'au certificat
de 7e année et que les programmes
d'école du rang soient conformes
aux besoins et à la mentalité des
élèves; demande
cultivateurs qui n'ont pas de bois

“fut remporté par Barnabé Chate-  
Le congrès exprime le désir que

d'accorder aux|

Production |
aérienne, selon |

0.Lyitelton
LONDRES. le 24. yP A.) — Le’

capitaine Oliver Lyttelton, ministre
de la production, a déclaré au-
jourd'hui que la Grande-Bretagne,
avec son taux de production qua-|
tre fois plus considérable que ce-
lui du premier quart de l’année
1940 ‘a dépassé de beaucoup le
taux de production aérienne des
pavs de l'Axe.”
La Grande-Bretazne cependant,

a dit Lyttelton à l'institut des in- ;
génieurs de la production, ne pou-;
vait plus espérer augmenter sa
production en employant plus de.
main-d'oeuvre dans les industries!
de guerre. La seule façon dont la
production peut être augmentée,
dit-il, c'est en exigeant un travail
plus intense de la main-d'oeuvre
et des machines actuellement à la
disposition du pays.

Il à dit que la Grande-Bretagne
avait envoyé de grandes quantités
de munitions dans toutes les par-
ties du monde civilisé et non civi-
lisé et qu'avant ‘la fin de la guer-
re, nous aurons envoyé nos muni-
tions aux parties les moins civili-
sées du monde — l'Allemagne.”

—_—

Le feu détruit la
maison des g.-m.
à North-Bay

NORTH-BAY, Ont, le 23, —
(D.N.C.) — Un incendie d'origi-
ne inconnue détruisit de fond en
comble la résidence des garde-mala-
des de l’hôpital St-Joseph, dans la
nuit du 20 octobre. Le feu se dé-
clara vers 3 heures du matin et
les 26 garde-malades durent se
sauver en vêtements de nuit. On
admira la présence d'esprit et le
sang-froid des garde-malades, les-
quels empêchèrent une panique.
Personne ne fut blessé; deux seule-
ment furent légèrement asphyxiées
par la fumée. Les pertes s'élèvent
à plusieurs milliers de dollars en
partie couvertes par les assurances.
Pour plusieurs, la disparition de cet
édifice, un des plus anciens de la
ville, dont le remodelage avait eu
lieu il y à quelques années signi-
fie la disparition de leur école pri-
maire,

Notes locales
Une nombreuse assistance prit

part à la partie de cartes de mardi
soir où vingt-cinq tables jouèrent.
Les gagnants furent Mme M. Gue-

nette et Mme G. Rivet, MM. P. Pi-
card et M, Verloch; Mme Rose Si-
mard, Mme À. Truchon, D. Ratelie
et John Bonary; Mmes C. Ranger,
H. Rathwell, George McCauley et
Léo Châtelain. Le prix d'entrée

lain et des prix spéciaux furent
gagnés par Mmes Emmanuel Sou-
lières et Georges Pilon.
Mme Vve Dr Bédard, qui depuis

quelque temps, est à l'hôpital St-
Joseph, prend beaucoup de mieux.
Mme W. Brûlé. rue Princesse,

est à l'hôpital Général de Toronto,

où elle a subi une sérieuse opéra-

tion.
M. et Mme Nelson Cholette

étaient en visite chez leurs parents
M. et Mme Marius Cholette, ré-
cemment. M. N. Cholette revenait

de Terreneuve où il a passé six

mois comme ingénieur.
Mmes R. Marceau et E. Courte-

manche ainsi que Mlle M. Claire
Marceau. sont allées à Mattawa hier

soir où elles prétérent leurs talents

au concert qui a eu lieu au profit

 
du 3e emprunt de la victoire.

M. et Mme A.-J. Lebel sont de re-
tour d'un voyage à Ottawa et à.

Rigaud, ou ils visiterent leur!

fils, Jean-Paul. au Juniorat du S.|

C.. ainsi que les parents de Mme

Lebel, 4 Rigaud.

> |

Chinois invités
a faire leur part |
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Dans un hôpital militaire canadien-français en G
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dans! t
de construction, la permission gra-, anstemprun |

tuite de couper individuellement:
ou collectivement sur les terres “La Chine et le Canada combat-

de la Couronne ou sur les conces- | tent côte à côte contre un ennemi:

sions forestières le bois nécessaire | commun et tous deux sont résolus:

à la construction de leur maison et

|

de pousser la :utte jusqu'au com-

de leur bâtiment de ferme: deman-| Plet anéantissement de l'agres-
de que l’on empêche la coupe SeUr-

: SL ; . ’ le Doc-d'exploitation forestière de piller C'est en ces termes que
les lots destinés aux colons. ; teur Liu Shih Shun, ministre de la

, ; ! Chine au Canada. à la demande
D'autres résolutions concernant | qu Genéralissime Chiang Kai-Shek.

la conscription des femmes et des: à exhorté les ressortissants chinois |
jeunes filles pour le travail dans! domiciliés au Canada à souscrire :
les usines de guerre. L'on s'’est| su Troisième Emprunt de la Vic-!
prononcé contre toute forme de| toire.
conscription dans ce genre et dei “Déterminé a anéantir le plus
ne pas lever l'interdiction qui pèse, tôt possible l'ennemi commun, le :
sur le parti communiste: de per.| Canada a lancé un nouvel Emprunt
mettre aux cultivateurs de trans-: de la Victoire afin de pouvoir in;
porter les produits des voisins aux tensifier son effort de guerre”. aj
conserveries: que toute réclame de |dit le ministre. “et il va sans dire
boissons alcooliques soit interdite | que le succès de la .ampagne aura|
dans les limites de la province. pour effet de donner aux Nalions

L'on a suggéré au secrétariat Unies un renouveau d'ardeur

général de l'Union d'ouvrir à‘, Le Docteur Shun a ensuite cité

t i i le message qu'adressait en décem- |

onTes BeaSetae. à bre dernier le Généralissime à tous |
, RAT l les ressortissants chinois à l’étran-

L'on adressera des félicitations ger. leur demardantd'aider la cau-

au ministère des Terres et Forêts! e des Nations Unies en contri.

pour avoir établi un service de| puant tant de leurs services que de
renseignements forestiers. de mê- leurs biens à l'extermination de |
me que l'on félicitera l’Associa-| l'ennem' et à la réalisation d'une|
tion forestière québécoise de son' victoire intégraie.
travail de propagande et d'éduca-| “Le Troisième Emprunt de la,
tion pour la conservation et l'ex-| Victoire”. a-til ajouté. ‘vous four-,
ploitation rationnelle de la forêt.{ nit l'occasion de vous rendre à la
l'assurant de l'appui des unions| demande du Généralissime. J'es-
régionales et des cercles locaux. père sincèrement que vous ne la’

L'assemblée annuelle sera con-| lais:erez pas passer sans vous en
voquée maintenant par un avis Prévaloir. i
publié dans les deux numéros de|
la “Terre de Chez Nous”, qui pré- ve Que nous sommes rendus déjà
cèdent l'assemblée. Les cotisations’ aduites. dit !e président général
seront portées de $2.00 à $3.00. dans son discours de clôture. Ii

Des motions de remerciements , s'est dit des choses dans cette salle

 

 

1

,nni été formulées & l'adresse des qui n'auraient pu être dites i: y a
RR. PP. Jésuites qui ont fourni quelques années. Dans l’année qui
les salles du congrès et à M. l'ab- { vient de s'écouler. dit M. Marion,
bé Antonio Laliberté pour les se- il n'y a pas un cultivateur qui -

|; cours spirituels qu'il donne à la n'est pas en dette avec l'Union.’
Maison du Bûcheron.1 “Le président général fit aussi un
“Læ congrès d'aujourd hui prou- appel en faveur de l'Emprunt.

Le capitaine Paul Labrèque, de Montréal, médecin mili- Ruel,
taire dans un hôpital canadien-français en Grande-Bre-
tagne, eulève la gaine de plâtre qui entoure la jambe
d’un pa:ient, le sipeur Cecil-D. Ho;croft, de Toronto; à
droite, le sergent Henri Lapointe, de Montréal, Touchette, de St-Jérôme.

 

Jos est encore

{ I. gouvernement vient de lancer un Emprunt de la Victoire «t
# le pays tout entier fait une campagne spéciale en faveur des

Obligations de la Victoire. pour rendre hommage aux Labelle, aux
Ménard et à tous les autres valeureux soldats des armées cana-
diennes .. . Nous appuyons au-si cette campagne . . . mais nous
ne pouvons nous empècher de penser à Jos.

Vous vous -ouvenez sans doute de Jos .. . Il avait l'habitude
de nettoyer votre pare-brise quand vous arrêtiez au Poste ce
Service “SUPERTEST. C'était un vrai bon diable . . 0
vous servait. le sourire aux levres. et ne manquait jamais de de-

mander: ‘“Commerc-ailez-veus, Peauc- es dm,
“Votre petit garçon a-t-il encore le rhume?” . . . Et vous aimiez
Jos . . . Comme nous d'ailleurs.

Meéor-

Au début. Jos travaillait pour nous durant ses vacances. Plus
tard, il commença à trovailler régu'ièrement II était d'une
activité vraiment débordante . Et il souriait toujours . . . II
était fier de son avancement . … surtout le jour ou il fut nommé
gérant du Poste de Service.

Puis un jour, le pays eut besoin de lui . . . Jos ne sollicita

Tout est impeccable dans la cuisine de cet hôpital
militaire cenadien-français en Angleterre.
marmitons sont, de gauche à droite: Gérard
Préfontaine, de St-Hyacinthe; le caporal Thomas

1457-C, rue Panet.
quartier-maitre régimentaxe John Densison, de
Verdun; Louis-Philippe Roy, de Dorion: Roland
Lambert, 1631, rue Ayiwin, Montréal; Alphonse
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Le major Marie-Philippe Simard, de Rimouski, médecis

militaire dans un Hôpital canadion-français en Grande

Bretagne. examine l'orcilie du soldat Onés‘ine Beruier,

du Cap d'Espoir (Gasné-Sud). L'iniirmière aasistamie

est le lieutenant Marguerite Zcaulac, de Menereal.

(Photograpises oe l'Armee canadtemme)

 

Montréal; le sergent

 
tout souriant...

li ne fit pas de discours sur la liberte. Non,

Il venait tout

aucune faveur .

il sourit simplement et répondit: ME VOICE.

tonnement d'offrir -a vie.

Beaucoup d'autres braves comme Jos Chares . . . et

Henri . . . ont quitté la compagnie “SUPERTEST* —environ la

moitié de notre personnel — Et nombre d'autres ont fait comme

eux dans votre atelier ou votre bureau - et même dans votre

voisinage. Mais il fait bon de savoir qu'ils continuent tous de

sourire . oui, ils ont encore le sourire aux lèvres parce qu’ils
savent que tous ceux qu'ils ont laissés au pays sont bien décidés

à redoubler d'efforts . . . à épargner davantage . . . afin de leur
fournir les armes, les chars d'a-saut et les navires qui leur per-
mettront de vaincre et de revenir au foyer.

Nous profitons de l'occasion pour rendre hommage à nos

héros . . . à notre ami Jos et à tous les héros obscurs comme lui ...
Et nous vous conseillons fortement d'acheter encore plus d'Obl-

gations de la Victoire, afin d'encourager la meilleure armée au
monde à toujours combattre . . . le sourire aux lèvres.

SUBERTES] :
PETROLEUM LOCRPONATION LIMITED

“Cenada's All Canadien Company®

 

 

  


